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L
a mairie de Paris met des
bornes aux terrasses. Après
huit mois de concertation
parfois houleuse avec les
commerçants et les riverains,

l’Hôtel de Ville présentera au pro-
chain Conseil de Paris des 28 et
29 mars un nouveau règlement des
étalages et des terrasses, que nous
nous sommes procuré.
« De nouvelles habitudes se sont
développées ces dernières années. Il
fallait actualiser une réglementation
qui date de 1990 », précise Lyne
Cohen-Solal, adjointe de Bertrand

Delanoë chargée du commerce. Un
enjeu de taille dans une ville qui
compte 12 000 terrasses et
6 300 étalages.
Nouvelles mesures. Interdiction des
bâches en plastique d’ici à deux ans,
disparition programmée des appa-
reilsdechauffageaugaz, autorisation
des terrasses fermées dans les zones
piétonnes (lire ci-dessous)… le texte
balaie large et contient quelques
grosses nouveautés, comme la possi-
bilité d’installer des contre-terrasses
sur des trottoirs de 6 m de large
(contre 9 m précédemment) ou la

taxationdesbrasérosélectriques.Au-
tres mesures : l’obligation de mettre
des cendriers dans les terrasses ou-
vertes ou encore l’opportunité pour
les musées et les théâtres d’installer
quelques tables sur le pavé.
Des adaptations locales. Difficile
de traiter la rue Montorgueil comme
les Champs-Elysées ou Pigalle. Pour
coller aux réalités du terrain, le nou-
veau règlement pourra être complété
par des chartes locales. Elles seront
votées dans les conseils d’arrondisse-
ment avant d’être validées par la
mairie centrale.

Polémique en vue. Même si les as-
sociations de riverains du réseau
Vivre Paris saluent « des progrès », il
reste des points d’achoppement, no-
tamment l’occupation des trottoirs
dans les zones piétonnes.
De son côté, Jacques Boutault, maire
vert du IIe arrondissement, espérait
un texte plus contraignant : « Il est
inadmissible que le chauffage élec-
trique soit maintenu. Ça n’a aucun
sens de chauffer la rue ! Par ailleurs, il
n’y a pas de moyens supplémentaires
pour faire appliquer le règlement. »

BORIS CASSEL ET JULIEN SOLONEL

Lacapitaleencadre
les terrasses
Au terme de huit mois de concertation avec les riverains et les commerçants, la mairie pose
une nouvelle réglementation des terrasses. Objectif : mettre un peu d’ordre sur les trottoirs.

Brigitte Kuster
poursuit son
ascension au
sein du parti
présidentiel.
La conseillère
régionale et
maire du
XVIIe arrondissement vient
d’être nommée secrétaire
nationale de l’UMP chargée
des transports. L’élue s’est
battue pour obtenir qu’une
nouvelle station soit créée à
Cardinet lors du
prolongement de la ligne
14 entre Saint-Lazare et la
mairie de Saint-Ouen. Avec
cette nomination, cette
personnalité de droite rivalise
encore un peu plus avec
Annick Lepetit, députée
socialiste du XVIIe, adjointe au
maire de Paris chargée des
transports. Les deux femmes
siègent ensemble au conseil
d’administration du Stif, le
Syndicat des transports d’Ile-
de-France.

C’EST SON JOUR

Brigitte Kuster,
maire UMP du XVIIe,
prend du galon
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Le Louvre célèbre à sa
manière la Journée
internationale de la femme. Le
musée, traditionnellement
fermé le mardi, a décidé
d’ouvrir ses portes aujourd’hui.
Le public pourra ainsi
participer aux visites-
conférences organisées sur le
thème de la femme dans l’art,
qui se poursuivront tout au
long de la semaine.
12 400 visiteurs sont attendus
pour cette 5e édition de la
Semaine de la femme. Les
membres du réseau de
femmes de Total (Twice)
accompagneront des groupes
dans la découverte du musée.

ÀNOTER

Le Louvre ouvre
exceptionnellement
aujourd’hui

E lles protègent les fumeurs du
froid sans coûter cher. Mais, ju-
gées « particulièrement inesthé-

tiques » par la mairie, les « bâches
souples » seront interditesd’ici àdeux
ans. Un problème pour les cafés qui
s’en servaient pour délimiter leur ter-
rasse, notamment dans les rues trop
étroites pour accueillir des structures

en dur. « Si l’on avait une structure
rigide, on ne mettrait que deux tables,
contre cinq actuellement », explique
Dimitri, un employé du Brady’s Irish
Pub, rue de Lisbonne (VIIIe), qui
confie : « Les autorisations sont aussi
plus difficiles à obtenir avec une
structure rigide. »

B.C.

La fin des bâches

RUE DE LISBONNE (VIIIe), HIER. Les bâches seront interdites d’ici à deux ans. (LP/B.C.)

L es chauffages extérieurs au gaz
seront interdits d’ici à deux ans,
ils polluent trop. « Nous avons

choisi le gaz car cela coûtait moins
cher. Les chauffages électriques ne
sont pas forcément plus écologiques,
s’il faut les éteindre et les rallumer à
chaque fois qu’un client arrive », as-
sure Colette Aswad, propriétaire du

bar le Carrefour, rue des Archives
(IVe). Pour inciter les cafetiers à pro-
poser une couverture plutôt que de
chauffer la rue à l’électricité, la Ville a
choisi de les faire payer. Selon Lyne
Cohen-Solal, adjointe au maire
chargée du commerce, « les chauf-
fages électriques seront taxés ».

B.C.

Le chauffage au gaz interdit

RUE DES ARCHIVES (IVe), HIER. Les chauffages extérieurs au gaz devront être
remplacés par des appareils électriques. (LP/B.C.)

C ’est une institution du quartier
des Halles (Ier), où les touristes
viennent déguster le cochon de

lait grillé. Pourtant, la terrasse vitrée
de la brasserie l’Entrecôte, rue Saint-
Denis, était jusqu’à maintenant illé-
gale. Dans un souci « d’égalité de
traitement des commerces dans tout
Paris », le nouveau règlement autori-

sera les terrasses fermées dans les
zones piétonnes. Pour la mairie, ces
dispositifs permettront de limiter le
bruit, « ce qui correspond souvent à
une attente forte des riverains ». Les
terrasses fermées devront être consti-
tuées de panneaux vitrés, et non pas
de bâches.

J.S.

Nouveau régime dans les zones piétonnes

RUE PIERRE-LESCOT (Ier), HIER. Les terrasses fermées seront désormais autorisées
dans les zones piétonnes. (LP/J.S.)

M ême s’ils ont parfois tendance
à l’oublier, les cafés doivent
laisser de la place aux piétons,

aux poussettes et aux personnes
handicapées. Pour cela, la nouvelle
réglementation réaffirme la règle d’un
passage de 1,60m auminimum sur les
trottoirs. Demême, les tables et les
chaises ne devront pas occuper plus

d’un tiers du trottoir, sauf dans
certaines zones piétonnes. Rue
Montorgueil, par exemple, « la seule
obligation sera de laisser un passage de
4m au centre de la chaussée. Donc, le
trottoir pourra être entièrement occupé
par les terrasses », bondit Elisabeth
Bourguinat, du réseau Vivre Paris.

J.S.

1,60m pour les piétons

RUE DE SAINTONGE (IIIe), HIER. Le nouveau règlement réaffirme qu’il faut
laisser un passage de 1,60 m aux piétons sur les trottoirs. (LP/J.S.)

Le prix du meilleur œuf mayo
a été remis hier à la brasserie
Flottes, par le critique
gastronomique Claude Lebey,
président de l’Association de
sauvegarde de l’œuf mayo. Cet
établissement est situé au
2, rue Cambon, dans le
Ier arrondissement. Il détrône
ainsi les Petites Sorcières, le
restaurant de Ghislaine
Arabian, qui s’était vu décerner
le prix l’an dernier. « L’œuf
mayo plaît aux pauvres
comme aux riches. C’est aussi
le plat français contenant le
plus de cholestérol, conseillé à
ceux qui en manquent », a
plaisanté le critique
gastronomique.

LE SAVIEZ-VOUS ?

Dégustez le meilleur
œufmayo
de la capitale


